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Nous découvrons ici la formule même qui sera utilisée pour le sacrement du 

baptême avec la mention explicite du Père, du Fils et du Saint Esprit, autrement 

dit de la Sainte Trinité. Mais, prononcer cette formule et la reprendre à chaque 

signe de croix ou de bénédiction ne garantit pas, pour autant et 

automatiquement, une compréhension claire de la foi chrétienne !  

Ce mystère a suscité de nombreux remous au cours des premiers siècles de 

l’Eglise pour être formulé correctement à travers le grand CREDO, celui de 

Nicée-Constantinople. Il eut été plus simple et moins contraignant 

intellectuellement, spirituellement et pastoralement de maintenir une foi en Dieu 

seul sans entrer dans les détails et en reléguant le Fils et l’Esprit Saint comme de 

simples auxiliaires. Il eut été plus simple de ne pas chercher à formuler ce dogme 

qui, il faut bien l’admettre, n’est pas d’emblée facile à intégrer et à expliciter, 

même si c’est la vérité révélée et qu’on trouve de multiples passages la validant. 

Seulement voilà, les apôtres comme les premiers écrivains chrétiens n’ont été ni 

simplistes ni paresseux ni conformistes. Ils ont voulu être fidèles à l’enseignement 

reçu et ils ont tenu bon face à de nombreuses fausses interprétations au risque 

de leur sécurité et de leur vie.  

A nous, aujourd’hui, de faire honneur à nos ancêtres dans la foi et à porter cette 

même foi dans ce monde de plus en plus étranger à la Révélation faite par le 

Christ. A nous, aujourd’hui, de plonger, sans cesse, dans nos vraies racines : la 

Parole de Dieu et la Tradition vivante de l’Eglise. A nous, aujourd’hui, de nous 

situer au cœur de la Sainte Trinité autrement dit dans cette relation d’Amour 

entre le Père et le Fils. A nous, aujourd’hui, de porter fièrement notre baptême 

reçu au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit en observant tout ce que Jésus 

nous a commandé, à commercer par l’amour mutuel selon son exemple. 

Et tout cela, en quelque sorte, commence par un beau et digne signe de la 

Croix quand nous entrons dans une église ou ouvrons une prière personnelle ou 

communautaire. En même temps, cela s’accompagne silencieusement ou à 

haute voix par cette brève proclamation de foi entendue dans l’Evangile : « au 

nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit ».  

Parmi les multiples explications associant la Sainte Trinité à ce signe de Croix, en 

voici une : sur le front, et donc sur la tête, sommet du corps et siège de la pensée, 

nous invoquons le Père, créateur et maître de tout, au-dessus de tous ; sur la 

poitrine, à hauteur du cœur, nous invoquons le Fils, qui, par son abaissement, son 

incarnation, nous a révélé tout l’amour du Père ; d’une épaule à l’autre, nous 

invoquons l’Esprit Saint répandu sur toute l’humanité pour que celle-ci entre 

dans l’Alliance et confesse la vraie foi. 

Que nous grandissions, sans cesse, dans cette connaissance spirituelle de la 

Sainte Trinité notamment par le signe de la croix et la même profession de foi. 


